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Actions valables le vendredi 7 et le samedi 8 février 2014 / jusqu’à épuisement des stocks /
sous réserve d’erreurs d’impression ou de composition / abonnez-vous maintenant: www.denner.ch/newsletter

Sensations du week-end!

3.453.45
au lieu de 6.90*

Rumsteck
la pièce, Amérique du Sud,
sous réfrigération,
env. 800 g,
les 100 g

Parisienne
jaune box
10 x 20 cigarettes

9.–
de rabais

Action

69.–69.–
au lieu de 78.–

6.906.90
au lieu de 7.80

paquets
également
disponibles
à l�unité

*Comparaison concurrentielle

1/2
prix

220%0%
sur tous les champagnes et vins mousseux*–
également sur les prix promotionnels!

Valable dans tous les points de vente Denner, sur
www.denner-wineshop.ch et dans l’appli Denner.

*non cumulable avec d’autres bons.
Jusqu’à épuisement

des stocks.

Valables
vendredi et
samedi

PUBLICITÉ

VAL-DE-RUZ Pour sensibiliser les élèves de 11e Harmos aux discriminations
liées à l’homophobie, la Fontenelle a accueilli une expo traitant de ce thème.

Et toi, pourquoi t’as peur des gays?
ANTONELLA FRACASSO

«C’est à 16 ans que j’ai découvert
que j’étais gay. Ma maman a été
formidable. La première chose
qu’elle m’a dite est que si elle en
souffrait, elle pensait que j’en avais
souffert encore plus qu’elle.» L’his-
toire de Stan, homosexuel de 23
ans, est l’un des témoignages qui
figure dans l’exposition «Jeunes
versus homophobie».

Cette semaine, les classes de
11e Harmos du collège de la
Fontenelle, à Cernier, ont dé-
couvert les récits d’autres jeunes
gays et lesbiennes, et pas seule-
ment. L’homophobie y est dévoi-
lée sous plusieurs angles: l’his-
toire, la géographie, la religion,
les droits, les sources, les consé-
quences, la prévention, le co-
ming out.

Réalisée en 2012 par le Conseil
des jeunes de Lausanne, l’expo a
été largement plébiscitée par les
établissements scolaires de
Suisse romande. Grâce à Ma-
nuela Guyot, conseillère médi-
co-éducative au Cercle scolaire
de Val-de-Ruz (CSVR), les élè-
ves vaudruziens ont également
pu la découvrir. Hier matin, Pas-
cal Morier-Genoud, coordina-
teur du projet HSH (hommes
qui font du sexe avec les hom-
mes) et Jeremy Bischof, jeune
homosexuel vaudois de 22 ans,
ont animé la visite.

Garçons gênés,
filles loquaces
Si les garçons ont semblé quel-

que peu gênés, les filles, en re-
vanche, ont participé et posé des
questions en toute liberté. «Mes
mamans sont pacsées, alors je con-

nais bien le sujet!», s’exclame
l’adolescente Chloé. «Je trouve
que cette expo est une bonne idée,
ça peut aider à mieux comprendre
l’homosexualité. Tout l’aspect his-
torique est très intéressant.»

Jeremy Bischof a commencé la
visite guidée qui s’est déroulée
de manière interactive. L’exem-
ple de la Russie et des événe-
ments liés aux Jeux olympiques
ont été abordés. «Ils n’aiment pas

la différence», souligne un élève.
Pourtant, la Russie n’est pas
l’unique pays où les préjugés et
les discriminations homopho-
bes subsistent. Selon Pascal Mo-
rier-Genoud, la société doit faire
face à un véritable recul.

Si le 17 mai 1993, l’Organisa-
tion mondiale de la santé décré-
tait que l’homosexualité n’était
pas une maladie mentale, «les
réactions en France à l’égard du

mariage pour tous sont révélatri-
ces d’un retour en arrière», indi-
que Pascal Morier-Genoud.
Cette exposition est là pour
sensibiliser les jeunes aux déri-
ves de l’homophobie. «Le but
est de développer l’esprit critique.
Chacun peut penser ce qu’il veut,
mais il est important d’ouvrir le
débat.»

Un homo sur quatre fait
une tentative de suicide
En Suisse romande, un jeune

homosexuel sur quatre fait une
tentative de suicide. Des insul-
tes telles que «pédé», «tan-
touze» et «camionneuse» parti-
cipent au malaise ressenti par
un ado se posant des questions
sur son orientation sexuelle.
Ces mots sont devenus mon-
naie courante dans les cours de
récréation. «J’appelle mon ami ‘‘
pédé’’, mais c’est pas une insulte,
c’est affectueux», confie une éco-
lière.

Le moment où un individu fait
son coming out (réd: annonce
son homosexualité) est décisif.
«Si un ami vous confie ça, c’est im-
portant de ne pas le rejeter, sinon,
il ne réussira plus à le dire», con-
seille Pascal Morier-Genoud aux
élèves. Le jeune Jeremy Bischof a
eu la chance de s’ouvrir à une
amie qui l’a soutenu. «Après ça, il
m’a encore fallu deux à trois ans
pour me construire et pouvoir le
dire à d’autres gens. La réaction de
cette première personne a été pri-
mordiale.»

Océane, Alexandra et les au-
tres élèves ont apprécié l’expo et
l’intervention de Jeremy, à peine
plus âgés qu’eux. «Il a partagé son
expérience, c’était bien.»�

Les élèves ont apprécié l’expo co-animée par Jeremy Bischof, homosexuel âgé de 22 ans. Ils ont ainsi pu bénéficier de son expérience. CHRISTIAN GALLEY

�«Le but est de
développer l’esprit
critique et d’ouvrir
le débat.»

PASCAL MORIER-GENOUD ANIMATEUR ET COORDINATEUR HSH


